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NOTE 

SUR LES CRUSTACES FOSSILES 

MS TERRAINS JURASSQUES DU CALVADOS. 

Decouverte du genre ERION dans le lias superieur, et du 

genre PITHONOTON dans la grande oolitbe; 

PAR M. MORTERE. 

Malgre les &convenes qui ont eu lieu stir divers points 

du globe, malgre les tralaux des Dcsmarest , des Meyer, des 

Milne-Edwards pore et Ills , des Quenstedt , des Etallon , 
des Oppel , it reste encore beaticoup a faire pour que 1'on 

plisse tirer, des Crustaces fossiles, des caracteres aussi cer-

tains que ceux qui sons fournis par les niollusques. 

Et cependant , it est jthte de dire que les etudes des sa-
vants dont nous venous de citer les nouns out augmente la 

lisle des Crustaces caracteristiques des diverses formations , 

ou mieux fait connaitre les periodes geologiques pendant 
lesquelles ils out Om En consignant les decouvertes de 

Crustaces faites dans diverses /ocalites, et surtout en faisant 

connaitre avec soin l'etage dans lequel on les a rencontres , 

on reunira des materiaux qui pourront permettre tin jour 

d'augmenter l'importance paleontologique de cette division 

des Anneles. Aussi ai-je pense , a l'occasion de deux Crus-
taces nouveaux que j'ai cu la bonne fortune de trouver re-

cemtnent , qu'il ne serait pas inutile d'executer ti n travail 
d'ensemble stir les Crustaces fossiles de noire departement. 

Jusqu'a present lc contingent du Calvados a ete asset 
restreint , excepte toutefois pour les terrains paleozoIques. 
Les trilobites recueillis a Jurques Fontaine-Etonpefour, 
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a May , a Falaise, etc., gni se trouvent repartis dans diverses 
collections, permettront une lisle interessante de cet 
mitre d'Entomustrares (1). 

Les Criislat(Is trnmes dans nos terrains jurassiques, ou 
Omen rem dont it a Cie question dans les lb:moires de la 
Societe lainnefinne de Normandie, sont los silk ants 

l'n ernstate marrotire le Crangon lloglieriliii (2) : 
deux (thantilluns trouves, l'un dans les carriiires de Vaud-
celles par 11. !mart! , mikdecin ; l'antre, dans vi  carriere 

abandonnee. a Venoix, et appartenant comme les premieres 
au fuller's-earth , par 11. Dessongehamps. 

Trikis antres exemplaires plus ou moins complets du meme 
ernsface out ete rencontres a Ban% ilk dans la grande oolithe, 
run par 11 Deslongchamps, l'antre par M. Trs%on. 

Le catalogue de Meyer, reproduit par Etallon dims son ex-
(Arta !mail stir les crustaces fi)sNiles do iltira rapporte le 
(rangy.), li tIgnevillii de 11. Deslongellatips III, genre Glgc, 
pinto et le designe sous le nom de GI yfilimit liegleyana. 

2". Des pieces que M. Desiongullauips a rapportees avec 
hesitatii in au genre Pogue us? et qui out ete I encontrees dans 
diverses assises des tilvi•ains secondaires : le IrsiN, l'oolithe iu-
f(rienr•e, le fuller's-earth et la grande onhche. 11. 14:1:11lon a eon-

ces limes connnune appal tenant au genre a hittleoltn. 

3°. Des debris de fall nut us tromiis a lianville par 11. 
Tesson (pie 1 1. Deslongchamps a% ait tonsideres comme ape 
pattenant an P. longebrachiullis tit gni snot cites par Meyer 
et par Etallon comme devant etre attribues au Glyphcta Reg-

gieyana. 

(I! C'est on tra‘all pie notis aeons l'intention ale fake procbainee 

meta en collaboration ant NI. Eng'ine DeslonAcbamps. 

(2) Manoires de la Socidti Linudenne de Normandie, t. , annee 

1835. 
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Enfin P Flom ohis Audouirii tronv6 par M. Deslong-

champs dans la pierre Mate, he de Langrune (grande oolithe) 

ct a Kam ille dans la formation par 11. Teson ; Ia 
place de ce cru lace dans la classification nest pas encore 

parfaitemont fix4'.e. Void , en eiret , ce qu'on lit sur cette es-

pfte dans le tigpioire de 31. ballon : 
« tm)e du genre Pro.w1 on aipartient au msocomien. 

« Nous retrouvons dans les terrains jnrassiquus tine forme 
« dui Wen est pas aiignee , mais it en est d'autres dont la 

« surface est bicn differente et qui se font remarquer par 
ct Icor aplatissvment sails prolubhance. (;es especes ne nous 
« semblent pouvoir entrer dans nom des genres count's, 
(«1 line (runes West pas eloignee des ilomolu, wimple's. du 

no', a (Will et6 attribuCie une espke jurassique Deslong-

champs, 3b;ntoires de Ia Socit'ite linneenne de Normandie, 
cc I. V. p. 39, p:. 1 , fig. 4-6) ; pow taut Il est difficile de 
cc lire si cette derniere apparticnt ll un des genres donnes 
« ici, si doit etre report& dans les genres Pithonoton 

et Gomm'? mites. » 

Nous enuns ajonter un genre nouveau , le genre Eryon , 
et 11111. espece nouvelle sinon tlrl deuxiique genre nouveau ), 
le Pahvnoron Mes1eri, it la lisle des crustaces fossiles trouves 
dans les terrains jurassiques du Calvados. 

ERYoN. — 111015 de mai .1862 , excursion faite 

La Caine avec 11. Eudes-Deslongcliamps , dans le but d'ac-

qu(!rir pour le musk de la Faculte des sciences un iclithyo-

saure ri.cemment dkouvert , nous porta a explorer les car-
Heves , et hientot , dans un moellon provenant d'une de ces 
concretions si communes dans la couch(' a poissons et desi-
gnees par les ouvriers sous le nom de miches, je ne tardai 
pas a reconnaitre on fragment de crustace qui , di.gage 

aiec coin lorsque je fns de retour chez 11101 , in't?Iri it les 

caracteres du genre Eryon, decapode macroure de la famine 
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des cuirasses, qui semble en quelque sorte former une tran-

sition entre les crabes et les ecrevisses. 
Le premier examen qui fut fait de ce crustace , par MM. 

Deslungchamps pore et Ills et par moi , nous fit rapporter 
d'abord cet Eryun a l'espece designee sous le nom d'Eryon 

Hartmanni par Meyer et figure dans le her Jura de 
Quenstedt. Toutefois l'Eryon de La Caine ne nous a pas 
paru completement semblable a la figure de FE. Hartmanni, 
et nos doilies out ete encore augtnentes par ('opinion de 
M. Sieniann , qui regarde notre espece comme etant dare-
rente de celle de Boll. En se reportant au dessin , pl. VI , 
fig. 1, 2 et 3, que nous devons a l'obligeance eta l'habile crayon 
de noire ami , M. Eugene Deslongcliamps, et le comparant 
avec le dessin donne par Quenstedt , on reconnait des diffe-
rences assez grandes, ce me semble, pour que l'Eryon de La 
Caine soil one espece differente et probablement nouvelle. 
En effet , dans la caracteristique de Hartmann , donnee par 

Quenstedt , on lit : 
Le Cephalothorax possede en dehors une ligne inter-

skim:be ; le dessin original de Meyer y represente supe-, 
rieurement deux echancrures que je crois y avoir ues 

moi-meme. Au milieu se trouve une saillie prononcee se 
continuant par des spines en relief stir les articles de rah-

. domen ; le premier• article n'a pas d'epines, et le troisieme 
t. a la plus Melee de toutes. Des rugosites couvrent la totalite 

de la carapace qui ressemble beaucoup a celle de l'ecre-
. isse, et, quoiquc les pattcs, les barbillons et autres appen-
« dices n'offrent rien de partictilier, i1 n'y a pas de dome 

que nous n'ayons le mere type que clans le Jura Blanc 
(coral-rag ). » 

Dans noire Eryon, nous n'avons que la partie posterieur•e 

du Cephalothorax et les articles de l'abdomen qui soot tow 

tte,s-bien conserves, 4 l'exception du sisieme et do septiCme. 
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Le milieu de la carapace offre des opines dirigees d'avant eu 

arriere et qui se continuant avec celles des articulations cau-

dales, caracteres qui s'accordent a'ec ceux de l'Eryon Hart 

manni ; mais nous tronvons, en outre, clue la car enc est ac-
compagnee, pees de l'insertion de ['abdomen , de deux che-
vrons qui doivent , comme dans l'E. Petroni , former avec 

elle et la partie posterieure de la carapace deux triangles 

isoceles. Dans l' E. Ilartmanni, le preinier article de l'a bdomen 

n'a pas dipines, et le troisieme possede la plus ele‘ee de 

touter ; dans I'E. de La Caine , le premier article est muni 
+rune epine, et le troisieme Woke pas one opine plus elevee 
(pie les autres. Enfin , au point de separation des anneaux de 

l'abdomen et des appendices lateranx ou pieces epiiit"rienues, 

excepte au premier anncau, se trouve une spine dirigee d'ar-
Here en avant et un pen de haut en has ; les appendices late-
raux ont tine forme partichhere dui rappelle cello (run V en 

htarde ; une tilberosiCb se troll\ e au-dessus et au-
dessous de repine au dellxieme, au troisieme et au quatrieme 
annean ; le cinquieme a one piece 1pimetienne heauconp plus 
petite et n'olfre pas de tuberosite. La carapace et les an-
neaux presentent des ornements qui consistent en tubercuies 
inegaux assez forts et assez serres. 

Ne connaissant pas la description des anneaux de ('abdomen 
dans 1' E. Hartmann'', nous u'avons pu firer parti des carac. 
teres offerts par ces organes dans l'Eryon de La Caine. Nous 
pennons, ioutefois, doe ce qui precede sullit pour faire de 
noire Eryon one espece distincte de celles qui ont etc de-
elites jusqu' i pn'isent ; les carcinolognes clue 01)115 avons en 
l'oceasion de consulter avant partake completement cette 
maniere de , nous avons appele cette nouvelle espece 
Eryon Edwardsii (1). 

0) Non; ne pouvions mien % fdire (pie de dedier cote espce 
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Le genre Eryon n'avait pas encore 6te signale dans le 
Calvados, et l' E. Edward.sii acquiert d'autant phis de valour 

a ate trome thins le Ills stiperienr, Landis la inajeure 
partie des Eryons provient des schistes litlit,graphi(itivs de 
Haviere ( eon rapporte generalement au terrain corailien. 

No! re espece du Calvados v ient done s'ajonter aux em-
preintes des deux especes trolivibes en A ngleterre et en 
Alleniagne, pour demontrer quc les Eryons out commence 

avec le has. 
Pt itioNoroN. — Oit ne connait , jusgiiia present, aucun 

Brarkyure proprerticin (lit des terrains jurassi(pies. 
M. Etallon avail fait rerirer dans ce gronpe les genres 

l'ithonoton, Gonioilromites ( Gy,lroin tics) , Di 11(»nallis et 
Goniochi, us. II s'etait base pour cola stir l'examen de la 
region anion) lire finis , s'ii ent mietix connu les caracteres 
propres a la lanille des Di omiens anrait ‘u (pie c'est 
dans cote derniere famine (pie doivent prowl re place tons 

les genres priT(idetils gni , par cons(lucnt, se rangent Parini 

les Anomoures apir;rures (11ilue-Edwards) on Brachyures 

anormau.v ( Mph. M Edwards ). 
C'est an gent e PO/ono/on (pie se rapport(' la carapace de 

crustace clue neus aeons trouvee a Linguine , daus la grande 
( pierce blanche ) , en fevrier '1863. 

M. Etallon (1) signale trois especes (IC Pithouoron : le P. 
quadrat/Lin, trouve tre.-rareinent dans spongilien , 
a Sr. -Claude; le P. Ileyeri, indique coinune tres-rare dans 
le corallien diceratien , et le P. hypocrda, apparteirwi au 

velle a M. Alphonse Mine-Edwards, qui porIe dignemcnt on nom cher 

a la science el au, pi ofessoral , et ancluel on dolt de remargoables tra-

vaux sur les eroslaces 

(1) Notes ur les cruswes jurassiques clu lu.ssiu du Jura (Extrait des 

Memoires de la Societd d'agnculture de Ia Haute-Saone, anti& 1861 
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virgnlien ; one espece, le P. gibbosurn, a etc rencontrct 

dans le spongitien de Ste. -Claude (i ). 
M. It .lion decrit ainsi les caracteres du P. ii.reyeri : 

• Tres-petite espi,ce deprinuce, stil)plane au milieu, arrondie 
« laterilement , portant cependant siir les flancs bible 
« carene rapptochee clit lntt d, Front hien d("Aeloppe ; rostre 
• fres-court et recotirbe err dedans ; insertion abdominale 

assez etroite_ Vers le milieu de la carapace deux sillons 
profonds , tres-rapproclies : l'anterieur presque droit ; 

r( l'attire droit anssi , orals forinant ('n son milieu nu sinus 
• rectangulaire limitant les ri%gions genitales et cordiales. 

Outre ces salons, des impressions aux angles des sillons 
precedents. Granulation inegale , flue, serree , reguliere 
dans la division post(brietire ; — rare et grosse dans la di.' 

• vision a 11 II:Tie tire , et, en (titre, quatre tubercules dont 
« deux sur les rcgions liepatiques et deux autres sur le 
cc front, 5 Ia naissance de la region stomacale ; orbites larges, 
If aSSPZ ftwtenn.nt altunges et proloptIs. 

Quoique notre Pit/to/14,ton appartienne un etage Bien 
diffikrent ilu corallieu diceratien oP II. ballot) a rencontre 
le P. illeyeri , nons croyons que les caracteres de utte es-
pece s'appliqucnt mieux que ceux des trois ;nitres a la cara-
pace de Langrune representee dans to planche VII , 
et 2, et qui a ere dessinee avec beaucoup de coin par 11. Eng. 
Eudes-lieslongeliamps (2). Nous fermis toutefois rem:miller 
que, dans le Pithonoton du Cakados, la diiision principale 
marieure a beanconp plus de rapports avec cello du P. 
gibbosum qu'a‘ec cello_' du P. .lieyeri. En effet , nun-seu-

(I) Bulletin de la Seciite geolofque de Prance, amide 4858. 

(2) Les dimensions de Ia Carapace scull les cuivatites : lougueur , 

13 millimetres ; largeur to plus Braude, 10 millimetres; epaisseur, 
2 millimetres 1,2 a 3 millimares. 
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lei:lent elle occupe pres de la moitie de la surface comme 
dans le P. gibbosum , mais encore elle est,comme dans cette 
espece , partagee en trois parties par des sillons secondaires 
qui donnent a la region stoniacale la forme d'un matras dont 
le col arrive presque jusqu'au rostre ; les regions hepatiques 
soft convexes et di% isees par tin sinus oblique en deux parties 
inegales; la pan tie postorieure , dont la surface est a peu 

pres les 3/2 de la partie anterieure , offre en outre deux 
tubercules beaucoup plus torts que les antics granulations 
qui sont a peu pres egales et egalement distribuef..s. La 
region cordiale est Bien distiucte et plus :tenement separee 
de la region genitale que 11_ Etallon ne l'a figure dans ses 
dessins.—Enfin, dans le Pithonoton de Laitgrune , la division 
principals posterieure est plus large que les divisions 
:Doyennes et anterieures , et les pieces qui recouvrent les 
branchies out uric forme triangulaire que nous Way ons ob-
servee dans aucune des especes decrites par 11. Et dlon. 

Le Pithenoton de Langrune , que nuns rapportons pro-

visoirement au P. Meyeri , serait-il tine espece nouvelle? 

Nous laissons aux natutalistes qui voudront lien en exa-
miner les dessins, et qui se sont plus occupes que nous de 

l'etude des Crustaces, le coin de decider la question. Quelle 
que suit leur decision , it faudra , dans tons les cas , faire 

remonter l'apparition du genre Pithonoton a l'epoque de la 

grande oolithe. 
Le temps ne nous a pas encore permis &examiner les de-

bris de crustaces pwvenant des etages oxfordien , corallien et 

kinimeridgien du Calvados ; mais nous pouvons des a present 

affirmer la presence, dans les terrains jurassiques de noire 

departement, d'au moins trois genres de crustaces : les G/y-

Oa a, qui stint en quelque suite les langonstes des iners ju-

rassiqu, s ; les Pithonoton , qui soul petit-etre les r( presen-

tants des l'agures; et les Eryons, qui eiablissent le passage 

des ADOMOUI es aux llacroures. 


